
LE SAMEDI

Le vieux marquis de C. . s'est A un examen pour le volontariat :
attardé au Cercle, si bien que, lors- -Vous prétendez avoir quelques
qu'il rentre chez lui, il trouve Jean, connaissances en chimie ; où les avez-
son valet de chambre, endormi dans un vous acquises?
fauteuil. Comme il a gagné au jeu et -Chiez mon elle.
qu:il est de bonne humeur, il se met 1 -Votre pè~re est chimiste?1
au lit sans réveiller son domestique. 1-NKon, il est laitier.

Celui-ci, au bout d'un instant, ouvre 1 _________________

les yeux, regarde la pendule et s'écrie: 1
-Ali ! ça, il ne rentrera donc pas 1 fvT 71

ce vieux serin-là! 1'Dr BERX~,N±jIR
Uevoix lui répond du fond dIo l'aI- DENTISTE

-Jean, vous pouvez aller vous cou-
cher; le vieux serin est rentré. NO. 60 RUE SAINT-DEMIS

Casse-tête Chinois du "Sameodi" Solution du problème No 125
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qu a lieu le tirage.
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Balandard a parfois des sorties in.
tempestives.

-Je ne comprends pas,' disait-il,
comment vous pouvez, mesdames, vous
résoudre à porter sur la tête les chie-
veux d'une autre ?...

-Et vous, s'écria, une des inter-
pellées, voue portez bien sur votre dos
la laine d'un autre !

Marius est un peu vantard.
Il racontait dernièrement qu'il avu

été victime d'une attaque nocturrs
mais qu'il n'avait pas tardé à mett
en fuite ses nombreux agresseurs.

-Cependant, disait-il, j'ai reçu toi
d'abord un coup formidable ; il y ave
de quoi assiommaer un boeuf.

Et comme on paraissait surpris qu
n'eût pas été assommé, il se redrfE
superbe, et ajouta :

_Oui, certes, un boeuf, mais pas 1
taureau 1

Un mendiant accoste un passant.
-Monsieur, j'ai absolument besle

de quatre sous!1
Le passant reste insensib>le à la su

plique.
-C'est bien, dit le mendiant d't

air désespéré, je sais ce qui me reE
à faire !

-Ah ! malheureux, s'écrie, apitoj
le sollicité, où allez-vous 1

-Me priver de mon absinthe!

AMI ET ENNEMI

Le courant d'air, voilà l'ennemi,
Baumie Rhuinai, voilà l'ami, le sauveur.
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12 PAGES, GRAND FORMAT

PUblie toutes les semaines...

Articles de Fonds par des écrivains
dtWngus . Plusieurs Gravures d'ac-
uaîeet des Nouvelles de Tous les

Pays ..

Abonnement
POUR LA VILLE ET LA CAMI'AONIC

$1.00 PAR ANNÉE
UNE PIASTRE PAR ANNE, avec Io

ohoir sur une collection do chrottaos-lithogra-
phie, prtritsde Cartior, LafontLino. Morin.

Mg roési et autroël atuf-ts Voir notre an-
nonce de p rimes dans lo numédro dia Monde
Canaiuien de cette semaine.

Bedaction, Administration et
Ateliers

No 75 Rue St-Jacquos, Montréal
G. A. NANTEL,

Edle ur-ProprUtaire.
.5~fnn'rùr

-'est étrange, disjait lit laine, il
sent l'ail!

-Non, murmiura doucement lBoirot,
Co n'Obt pas lo caméëlia, C'est moi

1 lzarreriO5 dul~îg
-C'est à la suite decs dtîtêilé8 qu'on

demeure brouillé.

C'hez le marchanid d'oiseaux
-Coinmtent, di X louiis pouil rto perro

quet, muais c'est foc
-Veuillez remuarq 1uer, Monsieur,

qu'il parle deux langues.

-Mais oui, le traIlçais eit... sa Ian.
gute naturelle...

Dans un mxc'alini deo chausqures
- -JO voudrais iln paire (10 hottes.
-Quel est votre numéro?7

Stupéfaction dIo l'employé, qui lien.
tôt se remet ot) ecngtattikt quo soli
clUont est cochier <le fiacre.

A la casernep, n llou s'adressant au
cuisinier

-Pardon, Nl'sivu, le caporal de la
.5e escouade do la :k dur --, il it'envýoie
vous dire de soi-ner lat cuisine. A c'
qui parait, le mois dertier, y avait
beaucoup tro) dIo trufres dians les per-
dreaux.
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